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2"e Expérience.-Reprenons rapidement
l'expérience que nous avons faite dernière-
ment avec la craie et l'acide chlorhydri-
que. Evaporons l'eau qui tient en disso-
lution le corps qui la rend laiteuse.

Après l'évaporation, il nous reste une
masse blanche cristalline. Ce n'est plus
de la craie; ce n'est pas de l'acide chlorhy-
drique : nous le savons. Cette masse
blanche doit donc être un corps composé,
dont les parties ont été prises nécessaire-
ment dans les corps en présence. Il est,
en effet, composé d'un corps appelé cal-
cium pris dans la craie, et d'un autre
corps, le chlore, pris dans l'acide.

Conclusion. - C'est un corps composé.
Les chimistes l'appellent chlorure (le cal-
cium.

Dfinition.-Les corps composés sont
ceux qui sont formés par la combinaison
de plusieurs corps.

Il ne faut pas croire pourtant que tous
les corps qui nous entourent soient com-
posés. Il en est dont on ne peut extraire
qu'une seule matière. Pour ce motif, on
les appelle corps simples

Définition. - Les corps simples sont
ceux dont on n'a pu, jusqu'aujourd'hui,
extraire qu'une seule matière.

Les corps simples ne sont pas nom-
breux (64). Les uns sont solides, tels
que le soufre, le fer, l'or et, en général,
les métaux. D'autres sont liquides. Vous
en connaissez un: le mercure. D'autres
enfin sont gazeux. Tels sont le chlore,
l'oxygène, l'hydrogène et l'azote.

IV. Résumé.-CoRps SIMPLES ET
COMPOSÉS.

CORPS

Les corps composés sont ceux qui sont
formés par la combinaison de plusieurs
corps.

Les corps simples sont ceux dont on
n'a pu, jusqu'à ce jour, extraire qu'une
seule matière. La plupart sont solides,
tels que le soufre et les métaux. Quel-
ques-uns sont liquides et d'autres sont
gazeux.

V. Devoir.-Résumé
moyen du tableau.

VI. Tableau.
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Causerie Philologique.

Torturer, torture, tourment, mots de la
même famille, venant du même radical
latin qui contient l'idée de tordre. Les
anciens supplices étaient ép)ouvantable-
ment ingénieux à plier, à faire craquer,
à broyer les membres. Les accusés eux-
mêmes, simplement soupçonnés, étaient
soumis à des supplices raffinés par le
bourreau, qui était appelé tortionnaire;
et cela, sous les yeux d'un juge qui lesr
interrogeait; on pensait que la souffrance
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